
HENRI 1er (1031-1060) 
Préparer l’avenir est  

le plus grand devoir d’un roi 
 

Henri Ier naît en 1008, fils de Robert II le Pieux et de Berthe de 
Bourgogne. Dès son enfance, il est préparé à régner : son père veille à 
son éducation religieuse et politique. 

Henri devient roi à la mort de son père en 1031. Il a alors 23 ans. 
Comme ses prédécesseurs capétiens, son pouvoir direct est limité : il 
contrôle surtout l’Île-de-France, tandis que les grands seigneurs 
régionaux (ducs, comtes) restent très indépendants. 

Henri Ier doit faire face à de nombreuses difficultés : Les grands du 
royaume cherchent souvent à étendre leur autonomie. Henri doit parfois 
user de force ou de diplomatie pour imposer son autorité. Il entretient 
des alliances et mariages stratégiques pour renforcer la position de la 
monarchie. Henri Ier se montre prudent et réfléchi, mais son règne est 
marqué par quelques tensions familiales et seigneuriales. 

Henri Ier épouse Anne de Kiev, une princesse venue de Russie, ce qui 
est exceptionnel à l’époque et montre l’ouverture sur l’Europe de l’Est. 
Ils ont plusieurs enfants : Philippe Ier, futur roi de France, Hedwige, 
mariée à des princes européens pour renforcer les alliances. Son 
mariage illustre la diplomatie matrimoniale des Capétiens, visant à 
sécuriser et légitimer le trône. 

Henri Ier meurt le 4 août 1060. Son fils Philippe Ier lui succède à l’âge 
de 7 ans, sous la régence de sa mère Anne de Kiev. 


